
      ÉSUS nous ouvre les Écritures, toutes 

les Écritures. Dans ces Écritures, il n’y a 

pas seulement l’Évangile et Saint Paul, il 

y a aussi les livres de l’Ancien Testa-

ment, auxquels il s’est sans cesse réfé-

ré. Et dans ces livres, il y a ce qu’on 

appelle la Sagesse : pas seulement le 

livre qui porte ce nom (la Sagesse de 

Salomon) et qui nous fournit la pre-

mière lecture de ce dimanche, mais 

tout un ensemble de textes qui sont les 

« écrits de Sagesse », qu’on aurait 

intérêt à mieux connaître : le livre des 

Proverbes, le livre de Ben-Sirac le Sage, 

Qohéleth (qu’on appelait jadis l’Ecclé-

siaste) … Il s’agit de tout un courant qui 

nous donne un aperçu, complémentaire 

par rapport aux Prophètes, sur les 

intentions de Dieu à l’égard de son 

peuple.  

 

Ce courant se caractérise par son 

attention aux réalités de la vie, celle des 

hommes et des femmes en Israël, il 

transmet une expérience acquise et il 

édicte les principes permanents de la 

vie en société. L’histoire y a moins de 

place, car il s’agit avant tout de cultiver 

le discernement, d’acquérir un juge-

ment droit sur toute situation et cela 

est toujours valable. Les Pères de 

l’Église encourageaient la lecture de ces 

livres pendant le Temps du Carême.  Ne 

méprisons pas les « Sapientiaux » ! 

 

Dieu n’a pas dédaigné de passer par 

cette sagesse qu’il rend déjà moins 

terre à terre que celle des peuples 

païens. Il se plaît à mettre en valeur les 

qualités d’intelligence et de jugement 

qu’il a mises dans le cœur de l’homme. 

Il nous redit que la crainte (respec-

tueuse) de Dieu est « le commencement 

de la Sagesse » (Proverbes 1, 7). Il 

présente celle-ci comme une belle 

dame de sa cour, à qui notre Créateur 

nous a confiés pour notre instruction.   

 

Savoir discerner, s’imposer une discipli-

ne, n’est-ce pas le secret du bonheur ? 

Dans l’Évangile d’aujourd’hui, le Christ 

montre les conséquences regrettables 

d’une agitation où l’on a oublié de faire 

des provisions. C’est vrai pour l’huile de 

la lampe, mais combien plus pour la 

conduite de notre vie qui doit faire sa 

place à la prière (pour se préparer à ce 

que nous allons vivre, pour réviser nos 

choix, pour nous détacher du superflu 

etc…) !   

        

Invitons chez nous Dame Sagesse !               

 

Michel GITTON

J 

LES ÉCHOS DE BEAULIEU  Lectures : Sg 6,12-16 / 

 1 Th 4,13-18 / Mt 25,1-13 

 
 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

8 novembre 2026 

AIMER LA SAGESSE  



 
 

Dimanche 8 novembre 
Messe à 11h15 

 


